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J’écris par la présente en certaine dilettante 
Toute l’histoire d’une vie, parsemée de l’attente 
Au plus profond du cœur, d’un amour espéré 
Synonyme de bonheur qui viendrait me trouver 
Moi qui l’ai tant cherché, dans l’avenir le passé 
Car on m’a arraché, avant que je sois né 
À celle qui juste m’aimait sans pouvoir l’exprimer 
Nous séparant tous deux, nous faisant patienter 
Le temps qu’on doive comprendre pour juste nous retrouver 
Est-on prêt à le prendre pour pourvoir nous aimer ? 
Ma vie à vivre sans toi à jamais séparés 
À toi m’a fait rêver, toute ma vie, ces années 
Où tu étais présente, en mon cœur bien aimée 
T’ayant toi ressentie, même sans te rencontrer 
Nos âmes sont pour la vie à tout jamais unies 
Brûlant chacune pour l’autre sans émettre d’avis 
Sachant seulement ce lien, si solide, même fin  
Toujours reconnaissable au détour d’un chemin 
Emprunté par chacun, esseulé, solitaire 
Un objectif commun, devenir tous solaire 
Ces rares dons en commun, donnés à des humains 
Pouvoir les partager, est-ce là peut-être bien 
Notre unique destinée, celle vraiment que l’on tient 
À vivre dans le bonheur et ce, main dans la main. 
Quoi qu’il advienne, la confiance fût toujours bien mienne 
Associée à l’espoir, cette espérance peu vaine 
De croire au plus profond, qu’on remontra du fond 
Des abysses où parfois, on croit et on confond 
Universalité et sa réalité 
Horizon des mortels qui meurent à en aimer 
Leur autre plus que tout jusqu’à désespérer 
Et dans les abysses devoir pouvoir se noyer 
Librement consciemment pour pouvoir assumer 
Leurs actes à pardonner jusqu’à l’éternité 
Pour bien se voir renaître, un jour ensoleillé 
Vivant tous cet amour nous étant destiné 
Choisissant la vie à l’immortalité 
Pour ceux qui ont des ailes et que l’on a coupées 
Ultime punition pour ceux qui aiment aimer 
Bravant les interdits, les maudits à renier 
Entre eux se retrouveront bravant tous les dangers 
A l’autre bout du monde ils sauront se chercher  
Priant chaque jour qui passe sans que l’Amour n’efface 
L’envie sans cesse ardente faisant preuve d’audace 
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Pour toujours te trouver toi ma sœur mon aimée 
Ton cœur aimant est fait, est fait pour m’attirer  
Près de toi au plus près pour juste te protéger 
Te chérir de mes mots, les plus attentionnés 
Te réchauffant le cœur paraissant si gelé 
Te couvrant de paroles, si chaudes à écouter 
Pour tous les jours tes pas toujours pouvoir guider 
Sur ce chemin boueux des êtres passionnés 
Qui peut les retenir, s’ils ne sont pas aidés 
Par tous ceux qui les aiment et leur seule volonté 
Faisant leur belle conscience toujours évoluer 
Vers la lumière céleste et baignée de clarté 
A l’horizon connu, d’une saine vérité 
Vers laquelle on doit tendre pour pouvoir s’élever 
La mission de ces anges aux deux ailes brisées 
Est d’enfin pourvoir vivre sans être torturés 
Punis pour leur action, de s’être détournés 
D’un long chemin conquis et déjà tout tracé 
Au profit d’une mission qu’il se sont tous donnée 
Toujours chercher l’Amour sans jamais le renier 
Par une divine puissance ayant été confiée 
Plus importante que tout devant être sublimée 
Sans commune valeur pour toute l’humanité 
Qu’on aimerait par Amour enfin pourvoir sauver 
Aujourd’hui c’est demain où tout peut arriver 
Voir nos deux cœurs s’unir et pouvoir se marier 
A leur destin unique juste fait de beauté 
Prêts à devoir tout, tous les jours partager 
Nos peurs, toutes nos vies, à tout jamais épris 
L’un de l’autre, l’un pour l’autre pour toujours c’est promis 
Ton visage chaque matin, de ta beauté brillera 
Dans mes yeux t’admirant, animé d’un émoi 
Tumultueux, toujours droit amoureux juste de toi 
Attendant ta réponse pour cette bague au doigt 
Pour cette union fidèle adoubée par le ciel 
Aux toutes blanches colombes, éternelles et fidèles 
Nous jurant dévotion, pour notre belle amitié 
Sincère et pure, comme on aime se confier 
A qui l’on a confiance, pour ne plus rien caché 
L’affreux sort de la honte, nous a tous deux quittés 
Faisant place à la ronde de la sincérité 
Faisant tourner le monde que l’on devait quitter 
L’un et l’autre par souffrance, par ces transes sidérées 
Les blessures nous marquant pour jamais s’oublier  
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Dans la luxure dorée, où aime s’abandonner 
Les souffrants trop patients qui n’aiment plus espérer 
Que l’avenir s’offrent à ceux, toujours prêts à aimer 
Portant haut le drapeau, des âmes désespérées 
Dont la lueur de l’avenir leur permet de guérir 
Sans plus jamais périr juste pour se nourrir 
Du pain pour leurs esprit, digérant la folie 
Du monde qui les entoure, ramenant tout à lui 
 Ego fièrement dressé sur la pointe des pieds 
Voulant paraître plus grand que la réalité 
Tous les autres rabaissant, plaisir égocentré 
D’un humour malfaisant, juste fait pour blesser 
Détruisant tout autour, les personnalités 
Qui peinent à se construire au passé maltraité 
Dont parfois l’avenir, synonyme de mourir 
Fait monter la haine, motivant à détruire 
Tous les murs de la honte, qu’on voudrait démolir 
Par notre profonde honte, honteuse à faire pâlir 
Ceux ayant généré, tous ces coups douloureux 
Rendant les femmes, les hommes, tous ces gens malheureux 
Issus de tous ces vices qu’on voudrait tant juger 
Les supprimant à vie, pour être condamnés 
Par la justice ultime par celle des sociétés 
Celle -à où tous les crimes sont tous répertoriés 
Pour l’addition finale qu’on devra tous payer 
En étant bien punis, prêt à recommencer 
La pire des vies subies qu’on a voulu tuer 
Quand on est ce coupable capable de cruauté 
Tous ces bourreaux d’enfants, de femmes battues violées 
Ces assassins d’espoirs à des vies arrachés 
Qu’on range dans un placard, que l’on ferme bien à clé 
Qui un jour s’ouvrira sans qu’on l’ait demandé 
Ressortant au grand jour ces blessures du passé 
Revivant ces souvenirs qu’on voulait oublier 
Ravivant un sourire, d’un coin mélancolie 
Car on ne doit subir, à nouveau être trahi 
Par lui on a donné, sa confiance confiée 
Qui s’est trouvée salie, cruellement humiliée 
Est-ce bien cela la vie, qu’on doit vivre pour aimer ? 
Vivre l’invivable durant toutes ces années 
Vivre ça les femmes, doivent-elles toutes supporter 
Ces mères et leurs enfants, où est l’humanité ? 
De lourds cris, de vrais pleurs à en devoir hurler 
Les insomnies, les peurs, partenaires de nuitées 
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Des craintes toujours présentes, d’être à nouveau frappées 
Subir toujours sans cesse, toujours recommencer 
Ces caresses sur nos fesses, faites pour le soulager 
Oubliant la noblesse, pour être utilisée 
Comme objet sexuel, sans aucune pitié 
Tant ta douleur est belle, O toi la sacrifiée 
Aux offices, rituels, aux cultes sacrificiels 
Des éclairés divins qui prônent la loi du ciel 
Imposant leurs dures lois, à celles qu’ils ensorcèlent 
Tombées sous leur coupe, les utilisant comme selle 
Pour voyager en croupe, faisant subir à celle 
Qui croyait tant en lui, lui disant qu’elle est belle 
Exerçant ses sévices, sans preuves et sans indices 
Au royaume des vices, est reine la malice 
De te voir tourmentée et de tous oubliée 
De ta famille écartée et de tous séparée 
Psychopathie d’un être, pervers victimisé 
Qui restera amer sans jamais regretter 
N’aies surtout jamais honte, de toi devoir parler 
Du maudit diable qui gronde, vivant à tes côtés 
La victime est bien toi, c’est la seule vérité 
Qu’on doit bien d’accorder sans bien sûr te juger 
Sans soutien pour conseil qu’on aime à écouter 
De ceux qui nous soutiennent devant nous secouer 
C’est toi qui ces coups bas, trop souvent ont frappée 
Créant tes hauts le cœur jusqu’à devoir gerber 
Toi toute seule toutes vos vies, toi seule à dû gérer 
Ce mal être incompris par toute cette méchanceté 
Tu es si courageuse, de tant avoir subi 
Tous les jours malheureuse, par cet amant maudit 
Protégeant tes enfants au péril de ta vie 
Tu aurais pu mourir mais tu n’as pas péri 
Par une force invisible, tous les jours protégée 
Ta grandeur prévisible vous aura tous sauvés 
Tes enfants et toi, et ta grande volonté 
A toute épreuve prouvée durant ces longues années 
T’aura soutenue chaque fois, ta foi l’aura prouvé 
Que croire en l’espoir pourra tous nous sauver 
Quand infliger aux autres, parfois par gratuité 
Paraît impensable, hors des réalités 
Quand le soir la pluie tombe et que brille la nuit 
Quand le désespoir gronde étouffant tous tes cris 
L’injustice cruelle qui glisse sur ta peau lisse 
Nettoyant tes cauchemars si près du précipice   
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Faisant pleurer tes yeux noirs aux lourdes cicatrices 
Marquant ton doux regard à l'encre d'un tournevis 
Signature d'un ignoble amateur de vignoble 
Savourant sa belle robe, toute violette et si noble 
Qui de surplus drogué ne peut rien maitriser 
De ses actes, ses coups, ses crachats ses pensées 
Sur tes deux tendres joues, ont fortement craqué 
Au point que tout à coup, tout s'est anesthésié 
T'offrant à tous les coups en craignant de pleurer 
Retenant à chaque coup tes larmes par fierté   
Toi fille Snif ciel qu'on a abandonné 
Te laissant vivre un enfer tous ces jours écoulés 
J'allumerai pour toi des bougies de lumières 
Prêtes à exaucer pour toi la moindre de tes prières 
Nous n’en sommes pas tous là, à penser mériter 
Cette peine si ultime, qu’il aime à infliger 
Trop de féminicides tous les jours infligés 
Offrant juste la mort comme unique liberté 
Au plus tôt toujours fuir pour ne jamais périr 
Sous le jouc d’un vieux fou voulant te voir souffrir 
Nous pensant inutile, bonne qu’à être frappée 
On se pense prisonnier, sans aucune liberté 
Il faut là espérer, un avenir mérité 
A ne jamais subir, toutes ces atrocités 
Croyant aux souvenirs, du sentiment d’aimer 
Qu’on pourrait enfin vivre, avec eux partager 
Ceux qui veillent à grandir et à tout respecter 
Dans la mesure du possible, en toute sincérité 
La vie des autres qu’ils aiment à célébrer 
Sur l’autel de l’aube, les jours à sa levée 
Le réveil des lèves tôt si pleins d’humanité 
Soucieux de votre dos, de plus en plus courbé 
Par un massage aimant, vous voudraient soulagés 
De ces nœuds contraignants, bloquants et mal placés 
Vous espérant tous sages, libérés, apaisés 
Entendant les messages, de ceux qui veulent aimer 
En inondant d’amour, celle qui voudra accepter 
Un unique vrai amour, sans jeu à succomber 
Dont le fort simple enjeu, n’est pas juste pour jouer 
Sous les auspices les plus sains, pleins de sincérité 
Découvrant la passion, sa réciprocité 
Rouvrant ta lourde blessure, celle d’être abandonnée 
Traitée comme un vieux chien, mal aimé, maltraité 
Un sort bien si malsain que tu veux éviter 
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Préférant plutôt fuir, à la place d’essayer 
Que toi de moi tu sais ce qui va arriver 
Repoussant au lendemain, ce qu’on a désiré 
Toi et moi plus vivant, l’Amour tant recherché 
Tant attendu par nous durant toutes ces années 
Entend mes prières, toi que je veux juste aimer 
Tous les jours te chérir tel un fou passionné 
Comblant tous tes désirs les plus inavoués 
Depuis ma vie à toi a toujours été liée 
Occupant les moindres de mes intimes pensées 
Les vraiment plus secrètes et les plus espérées 
Caressant ton image que j’ai imaginée 
Celle de ton visage que je me vois embrasser 
Tous les jours pour toujours, tous ces jours écoulés 
Où toutes mes larmes ont trop souvent trop coulé 
Doutant du hasard que tu pouvais exister 
Les jours de souffrance, ces jours depuis l’enfance 
Où au loin je t’ai vue et je t’ai reconnu 
Patientant patiemment comme toi tout ce temps 
Jusqu’à ce qu’il soit venu, jusqu’à ce bel instant  
Le jour où l’on s’est vu, où tout a commencé 
La magie, l’osmose de notre Amour partagé 
Que toi seule en premier a voulu partager 
Tes « Je t’aime, Te quiero », nos poèmes 
N’est-ce pas la prose de tous ces fous qui aiment 
Le doux parfum des roses, sans les chambres d’hôtel 
Ces sentiments uniques de tous les grands fidèles 
De tous ceux qui osent vivre les choses les plus belles 
Prêts à avoir leur dose de drogue universelle 
La plus rare du monde, unique et sans pareille 
Dont on ne veut plus manquer quand on y a goûté 
Dont on ne peut plus manquer, quand il nous a touché 
Transcendant ce bon lien, au rang ultime des saints 
Qu’on aime solliciter, qu’on aime à en prier 
De tous nos souhaits profonds qu’on voudrait écouter 
Cette relation hors norme, qui nous veut transformés 
En un génie pur et juste, prêt à réaliser 
Ses pouvoirs sans limite, quand il est juste aimé 
Par celle qui le comprend, toute la vie ces instants 
Plus jamais incompris, partageant nos moments 
Tous les deux juste épris, l’un de l’autre pour la vie 
La relation d’amis, d’amants, et de survie 
Vitale tellement pour moi, tant ton absence est dure 
Le manque est fort pour moi, parce-que tu es si pure 
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J’ai mal à résister, à te recontacter 
Pris dans ce lourd étau, d’amour et liberté 
Plus le temps passe, plus ce qui nous deux nous unit 
Me fait vivre ce manque de toi, nos instants finis 
Ce n’est pas une simple addiction d’amour passion 
C’est un lien des abymes, l’un des plus vrai, profond 
Qui unis nos passés et notre compréhension 
De l’un et l’autre dans une éternelle dévotion 
Que je ressens en mon âme et que toi tu nies 
La raison pour laquelle sincèrement tu me fuis 
Apeurée et craintive, d’enfin vivre et revivre 
Cet amour d’outre-tombe qui tous deux nous enivre 
Une force si attractive, qu’on ne peut plus lutter 
A quoi bon, puisque telle est notre destinée 
Deux êtres s’étant perdus se sont enfin trouvés 
En devant pour l’un deux, bien le réaliser 
Prenant la pleine mesure de cette unique rareté 
Exception des unions qui en fait la beauté 
Je te ressens au plus profond de mes tripes 
Prévoyant un avenir que peut-être j’anticipe 
Un présent du passé au présent qu’il étripe 
Ouvrant un avenir commun, que j’anticipe 
C’est inné, ancré, une belle histoire de principes 
A laquelle, tous deux, je veux qu’on participe 
Nos histoires très anciennes, pour toujours effaçant 
Notre nouvelle, ensemble, tous les jours écrivant 
Au fil des émotions qu’on aime à partager 
Pour tout et pour toujours à nouveau dévoiler 
Nos cœurs et nos âmes, souffrants et esseulés 
En toute confiance en nous, en totale liberté 
Ressentant, exprimant nos émotions cachées 
Qu’on pensait à jamais, en nous emprisonnées 
Mais grâce à notre exceptionnelle complicité 
Elle se sont vues, vécues, éternelles libérées 
Au pays où les rêves sont la réalité 
Le pays de l’Amour et des beaux contes de fées 
Ton absence loin de moi, rime avec désarroi 
Te savoir dans ses bras, avec tant de pourquoi 
Dont j’attends seul les réponses que tu cherches seule 
Remontant tout le temps, à l’abri des tilleuls 
Prenant soin de mon âme et celles de mes aïeuls 
Pour peut-être en finir et accepter mon deuil 
De ton choix pour un autre, m’ayant abandonné 
Est-ce là la vraie raison, qui reste pour moi voilée  
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Cachée derrière ta peur, celle de ton vrai bonheur 
Mon abandon pour ton autre a créé mon malheur 
D’être peut-être à jamais, pour toujours séparés 
De toi, de tes pensées plus jamais partagées 
Affrontant désormais tes silences telles des lances 
Transperçant tout mon cœur qui s’oublie dans les danses 
Exprimant sa douleur, en attendant son heure 
Où l’union retrouvé symbolisera l’ardeur 
Du grand courage en toi tout puissant retrouvé 
Pour faire face aux blessures, affrontant ton passé 
Regarde l’amour en face, sans plus jamais le nier 
Acceptant ce cadeau que la vie t’a donné 
Accueille tout mon amour que je saurai donner 
Au cœur de ma vielle âme, qui demande à t’aimer 
Pas pour une nuit, un jour mais pour toujours 
Tu connais mes souffrances, tu connais mon humour 
Désirant te chérir comme le plus beau des enfants 
Tous les jours passant, tous les jours je t’attends 
Juste pour nous aimer sans plus nous séparer 
Reviens vers chez moi toi ma douce, mon aimée 
Mon regard s’égare, sans plus jamais te quitter 
Toi ma mire illusoire, que j’apprécie cibler 
Tes départs rapprochés, n’ont rien changé à moi 
Ni à l’amour et l’affection que j’ai pour toi 
Ce qu’on a vécu tous deux, rien ne changera 
Je patiente, peu importe le temps que ça prendra 
Toi ouvrant grand les yeux sur toi, sur moi, sur nous 
Voyant la vérité en face, consciente de tout 
Affrontant le bonheur qui s’offre à toi, surtout 
Jouissant de ce bel et tendre Amour jusqu’au bout 
Testant ses plus subtiles saveurs, tous ses bons goûts 
A partager tous deux dans nos instants si doux 
Touchant du doigt le rare, partageant le sublime 
J’ai foi en notre union et en toi qui m’anime 
Motivant mes journées, occupant mes pensées 
J’ai accepté tous tes choix, épris de liberté 
Sachant au fond de moi, cette ultime vérité 
Que toi et moi sommes faits, tous deux pour nous aimer 
Je t’ai laissé partir pour que tu puisses grandir 
Même si pour cela, je me devais de souffrir 
En t’éloignant de moi, toi plus que tout que j’aime 
Je ne ressens envers toi aucune honte ni haine 
T’accompagnant dans tes choix et guidant tes pas 
Vers la lumière qui j’espère pour toi brillera 
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Eclairant ta belle âme pour sortir de l’obscur 
Où toujours les autres et soi on se nie étant sûr 
Des choix si assumés si souvent douloureux 
Qu’on vit pour sublimer en nous rendant heureux 
Peut-être pour se comprendre et ce pour bien donner 
Sans vouloir les coups rendre juste pour enfin aimer 
On se doit de grandir, pas pour voir de plus haut 
Mais pour pouvoir sourire et voir le monde plus beau 
Séparés pour un temps ou peut-être à jamais 
Ton choix finalement j’attends tel un dur et doux souhait 
Toujours très dépendant, de toi très patiemment 
Je guette tes attentions, des messages partageant 
Poursuivant à distance notre belle relation 
Je vis notre bel amour juste par procuration 
Pour qu’enfin tu comprennes, l’Amour est là pour toi 
Te restant à cueillir et lui ouvrir les bras 
Les miens sont tout à toi, mais tu préfères les siens 
Des jours à t’attendre toi, des jours à te m’éprendre 
Sur les raisons d’abandon, juste avec un pardon 
Choisis bien et le bon, peut-être le plus profond 
Pour lire ta plus belle âme aux yeux d’un être aimant 
Te voulant plus que tout, en me montrant patient 
Pour toujours te comprendre, à chaque instant présent 
Vivant tous nos moments le plus intensément 
Sans ne rien nous cacher, voyant nos volontés 
L’un à l’autre dévoilées et toujours exprimées 
Pour très vite grandir, en évitant de souffrir 
Protégeant nos désirs, avec tout ce plaisir 
Qu’on peut vouloir aimer en toute sincérité 
L’autre comme nous plus que tout, c’est l’apanage des fous 
Portant tout l’amour au plus profond de leur cœur 
De leur âme blessée destinée au bonheur 
A vivre à deux, pour deux, c’est l’unique condition 
Au rythme de la folie, celui de la passion 
De s’unir sous les feux, nous rendant amoureux 
Si fidèles et sincère e tellement affectueux 
Te protégeant de tout, de l’obscur et des fous 
Dansant très bien pour toi de longues rondes à genoux 
Erigeant les barrières, si fortes et nécessaires 
Barrant la nuit au profit de la lumière 
Je danserai toujours en fermant mes paupières 
Bercé par tes mots doux, d’une musique primaire 
Venant des origines, celles qui souvent vacillent 
Par leur fragilité et ces notes qui brillent  
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Résonnant telles des ondes, parfois les plus profondes 
Elles créent cette harmonie, si belle et si féconde 
Fédérant la belle union en une communion 
Libérant les barrières comme si nous prenions 
Pour pouvoir briller un aller simple vers le ciel 
Quittant un cours instant, nos vieux corps de mortels 
Pour toucher du doigt nous rapprochant des étoiles 
Filant comme l’éclair et le peintre sur sa toile 
Vers ce monde invisible où vivent tous les sensibles 
Pour se ressourcer et ne plus être fragiles 
Le plus souvent, constamment, un rêve ultime 
Où les songes fleurtent avec les plus sublimes 
Emotions sensationnelles, les plus belles, les plus rares 
Seule digne ligne de mire pour un nouveau départ 
Horizon lointain vers où mener nos regards 
Se reflétant sans cesse comme face à un miroir 
Notre intériorité qui se tiendrait debout 
N’attendant que nos yeux pouvant observer tout 
Nous entourant, nous ressentant, seuls et aimant 
Ce que l’on y voit pour nous y perdre et voilà 
L’au-delà nous y sommes, perdus mais pas si seuls 
Acceptant cette présence, celles qu’ils veulent 
Auprès d’eux pour grandir, sans plus jamais finir 
Flamme éternelle brillant comme un saphir 
Joyau de la couronne, celle du peuple roi 
Sublimant ses désirs, reprenant tous ses droits 
Pour s’élever et briller, consciences à éveiller 
Parlant avec nos cœurs où parler c’est aimer 
Sans plus aucun retour, comme mission juste l’Amour 
Allant tout droit devant sans plus aucun détour 
Trop plein de ces d’embûches reste ce long parcours 
A vivre et à subir, comme tous ces longs discours 
Toujours si inutiles à la limite du futile 
La politique si tragique pratiquée pour des débiles 
Nous rendant amnésiques, effaçant l’essentiel 
Qu’ils ne veulent pas qu’on touche, car leur pouvoir est tel. 
Qu’à travers la liberté, illusoire mais votée 
On n’oublie trop souvent, qu’on est tous perfusés 
Attendant notre dose, faite pour nous soulager 
Pensant que c’est comme ça, que rien ne va changer 
Que cette dose qu’on consomme, nous tous femmes et vrais hommes 
Nous faits vraiment vibrer modifiant nos hormones 
Hissant tous nos plaisirs jusqu’à leur apogée 
Dépendant des désirs en devenant prisonniers 
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Où le matérialisme remplace l’idéalisme 
Où la consommation devient l’unique prisme 
D’une société où l’on produit, où l’on détruit 
Quand produire et détruire prédomine sur la vie 
Quand l’homme se prend pour dieu, pouvoir de vie et mort 
Sans aucun état d’âme ni plus aucun remords 
Une société où tuer est prôné, pardonné 
Par ceux qui parlent au nom de ce qu’ils ont appris 
De ceux qui ont appris, de ceux qui ont appris 
Dans ces folles écoles, où l’on prône la folie 
Légales ou buissonnières, elles sont parfois fatales 
A ceux qu’elles disent élever bien, mais pourtant si mal 
Aveuglant ces enfants, en leur candeur blessant 
Enseignant le mensonge, la vérité biaisant 
Vers ces chemins glissants, d’illuminés croyants 
Croyant tout, tout savoir, et le reste rejetant 
Œillères des animaux juste pour ne plus voir 
Les opposés anti et pros juste vouloir croire 
Qu’ils ont tous raison et que les autres ont tort 
Que toujours la raison est celle du plus fort 
Qui parlera plus fort, qui sera plus nombreux 
Le plus sectaire aux longs discours des plus odieux 
Par la force et l’armée voulant tout conquérir 
Envahissant liberté synonyme de mourir 
Quelle tragique comédie de faire croire au mensonge 
Par tous ces hauts placés que leur forte rage ronge 
Comme me ronge la distance qui me sépare de toi 
Toi, toi en qui j’ai confiance, ma belle Antonia, 
Pour prendre enfin conscience de moi et mon Amour 
Pour toi et l’importance que tu as pour toujours 
Ma douce fleur à mes yeux et dans mon cœur, 
Que je veux voir grandir et goûter au bonheur 
Je me suis éloigné parlant de société 
Juste pour me protéger et plus à toi penser 
Toi ma tendre, mon aimée, envers qui il est temps 
Au grand jour mon amour déclarer et à temps 
Avant que tu arrêtes ton choix que je peux regretter 
Car ce ne serait pas moi, quelle horrible pensée 
Qu’à jamais nous serions séparés, condamnés 
A ne pouvoir nous aimer, amants prisonniers 
D’une amitié amoureuse pour moi douloureuse 
Te voyant chez un autre dans ses bras amoureuse 
Je te crie mon amour, pour qu’enfin tu l’entendes 
Pour ne pas regretter de te l’avoir caché 
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Toute son intensité, sa beauté, sa pureté 
Que tu as vu en moi, toute ma sincérité 
De tout mon cœur, je te le dis, je te veux toi 
Espérant sincèrement, toi aussi tu veux moi 
Attraction primaire passionnée inexpliquée 
Ressentie par nous deux, osmose simultanée 
Si rare et si unique qu’il faut la souligner 
Du plus beau des stylos, juste la magnifier 
En te chantant l’Amour en célébrant sa gloire 
Pour que tu puisses l’entendre, pour que tu puisses y croire 
Je n’ai bientôt plus de mots pour te dire je t’aime 
J’ai cette ultime attente que toi aussi tu m’aimes 
Et non pas secrètement comme un amour d’enfant 
Mais déclaré sincèrement, le plus officiellement 
Pour que cette flamme au grand jour puisse être exprimée 
Et bien pouvoir ainsi naturellement briller 
Aux yeux de tout le monde, s’être enfin déclarés 
L’un pour l’autre pour toujours, pour toute l’éternité 
C’est notre bel Amour qui en fait la rareté 
Par son unique candeur et sa sincérité 
Naturelle, spontanée qui plus est partagé 
Regarde-nous bien en face pour enfin dévoiler 
De nos âmes la beauté que l’on doit protéger 
L’un avec l’autre et pour l’autre sans plus nous quitter 
Vivant au si grand jour notre si belle union 
Dans le marbre gravée pour que nous nous aimions 
Tels deux anciens bannis que la vie a punis 
Ayant purgé leurs peines, solitaires et blessantes 
Que seuls pouvons comprendre, que l’on peut seul entendre 
Cette mélodie si tendre, qu’on se devait d’attendre 
Le temps parfois si long mais pourtant nécessaire 
Du bien pour nous comprendre, qu’on a assez souffert 
A nous tous et à eux, d’accorder nos pardons 
A ces blessures passées, devenues de vrais dons 
De voir la vie en face sans plus peur mais audace 
Lève les yeux et la tête, que mon amour te fasse 
Ô Toi ma bien aimée, le bien que mérites 
Si longtemps attendu que bien des murs s’effritent 
Du temps trop écoulé, trop passé à pleurer 
A ne plus pouvoir voir la vie si colorée 
Change la couleur des yeux pour voir le ciel plus bleu 
Pour toi ma si jolie, des yeux bleus d’amoureux 
La couleur de mes yeux faits pour te regarder 
Te rendant magnifique toi que j’aime admirer 
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Par tes subtils doux mots couchés sur le papier 
Tous tes mots me touchent, que j’aime les écouter 
Résonnant dans mon cœur telles des notes de bonheur 
Dénuées de ces peurs, tu offres ta pudeur 
T’ouvrant et dévoilant toute une intimité 
Sans crainte de nos regards arborée de fierté 
Plus confiante que jamais tu grandis grâce aux mots 
Poétesse inspirée, tu t’exprimes sans fardeau 
Par ta fine justesse et ton goût pour le beau 
Séparé des soucis, un véritable héro 
Chevalier du sourire, confiante et bienveillante 
Tu connais ta mission, tu es toujours partante 
Pour donner pour aider, toi que je peux aimer 
Faisons d’une pierre deux coups, unir nos volontés 
Pour aimer librement, le monde et sincèrement 
Pouvoir évoluer sans crainte juste pour aimer 
Offrant nos deux beaux cœurs à des êtres égarés 
Partageant nos valeurs pour pouvoir les guider 
Bien sourire à la vie pour tout pouvoir guérir 
C’est pour ça que tu vis, toujours pouvoir grandir 
Enivrée de plaisir, ton nectar de bonheur 
Garde toujours en toi, ta splendide bonne humeur 
Moteur de tes passions à vivre dans l’intention 
De voir tout cet avenir si proche en projection 
J’ai tant envie de toi, ta tendre et bien aimée 
Au parfum Caramelle, aux senteurs vanillées 
Je voudrais vous retrouver, toutes deux pour partager 
A nouveau nos moments d’intime complicité 
Je te veux sensuelle pour écouter ton âme 
Raconte-moi ton vécu, tout ce qui fût un drame 
Que tu m’as partagé en étant poignardée 
Je ne peux plus l’entendre tellement je suis blessé 
De te savoir souffrante perdue dans tes pensées 
A connaître à ton tour, d’être soi abandonnée 
Comme par deux fois par toi, je l’ai aussi été 
L’Amour t’attends tout prêt et se sait mérité 
Ecoute aussi ton cœur, pas celui de l’esprit 
Pour trouver ton bonheur et sourire à la vie 
L’Amour qu’on a en nous panse les blessures des cœurs 
Ecoute de l’âme, non de l’esprit parler le cœur  
Celui qui apaise et calme débordant de confiance 
Donnant à celui qui l’entend son ultime chance 
De s’unir tous les deux dans la sérénité 
N’attendant plus qu’une chose, celle de nous écouter 
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L’Amour de ton aimé est là, t’attendant près de toi 
Patientant ici-bas, je n’attends plus que toi 
T’ouvrant tout grand les bras, regarde au fond de moi 
Tout l’Amour qui est en moi, n’attendant plus que toi 
Pour vibrer comme jamais, comme toi et moi on rêvait 
Comme durant tous ces beaux textes que l’on écrivait 
Dans cette déclaration, intense de nos débuts 
Où tu m’as dit je t’aime, où je t’ai aperçue 
Toi et ta profondeur que j’ai tant perdues de vue 
Voulant vivre et comprendre par votre propre vécu 
Parfois dures à subir, Les leçons de la vie 
Que j’ai aussi subies car t’attendant ma mie 
Le plus beau nous attend, soit vraiment rassurée 
N’attend pas trop longtemps, j’ai tant à te donner 
Je sais que toi aussi, que quand ton cœur est pris 
Offert sans retenue à en payer le prix 
Aimer compte plus que tout, aimer sans plus compter 
Comme lors de ces instants, où nous nous sommes aimés 
Nous unissant à jamais, un lien qu’on ne peut briser 
Tu sais au fond de toi, cette belle vérité 
Que notre seule mission est de pouvoir nous aimer 
Débordant tant d’amour qu’on se doit partager 
En le livrant au monde en toute sincérité 
Ce beau cadeau inonde, nous devons l’accepter 
Y croire plus, plus que tout comme seuls savent faire les fous 
Par l’attention qu’on porte lors de ces moments doux 
A nous tous et tous ceux à aimer malheureux 
Aimons-les toutes et tous à les rendre amoureux 
Pour comme toi bien grandir et sourire à la vie 
Où tout vraiment s’unit, le cœur, l’âme et l’esprit 
Osmose entre deux êtres, distancés du paraître 
Où avoir n’est plus rien, où ce qui compte c’est être 
Ensemble sans plus jamais quitter ni être quittés 
Unis l’un à l’autre en ne faisant plus qu’un 
Là où tout devient commun, nos désirs, nos destins 
Parcourant ce chemin sans nous lâcher la main 
Serrées l’une contre l’autre confiantes et apaisées 
Le retour attendu de la paix retrouvée 
Qui se cachait en nous, que l’on cherchait partout 
Jusqu’à notre rencontre, elle était parmi nous 
Demandant à éclore, comme le bouton des fleurs 
Effaçant tous tes doutes en affrontant tes peurs 
Tu as agi par envie, un peu par nostalgie 
De souffrir à nouveau, d’être qui quittée par ce beau 
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Je joue ma dernière carte, celle du roi de cœur 
M’offrant tout à toi et voulant ton bonheur 
Voulant t’ouvrir sur nous, tes beaux yeux d’amoureux 
Désirant plus que tout, nous voir tous deux heureux 
Le croyant interdit savoir l’Amour possible 
A toi, pour toi et moi, nous deux êtres si sensibles 
A vivre comme un droit, d’une reine pour son roi 
D’accepter cette union, comme profession de foi 
Pour notre paisible passion devenue notre loi 
Résumant nos récits si bien écrits comme ça 
Où notre amour des mots côtoie les cimes plus haut 
Fusionnant de magie, touchant du doigt le beau 
Sans soupir, au-delà des montagnes à gravir 
Plus aucune souffrance, juste le bien pour guérir 
Plus de colère, rien à sévir, juste ressentir 
Et chaque instant vivant nos intenses plaisirs 
Je désire plus que tout te voler et te prendre 
Comme mon être aimé, avec qui j’aime être tendre 
Te confiant ma douceur, ma sensibilité 
Si souvent dénigrée, si souvent rejetée 
Au profit de l’ardeur, intense mais éphémère 
Prônée par ces fleurs, grandissant en hiver 
Ravissantes et si jeunes qu’on voudrait les choyer 
Ne pensant qu’à une chose, c’est de les protéger 
Ces doux être fragiles demandant trop parfois 
D’être un peu bousculés comme ces temps d’autrefois 
Où intensité et souffrance étaient une évidence 
Devenant très souvent d’éternelles expériences 
Juste faites pour grandir, juste faites pour comprendre 
Où tout le temps passé est bien fait pour attendre 
Je saurai moi aussi toujours te faire vibrer 
Dans notre intense plaisir de de désirs partagés 
Unissant nos deux corps en nous rendant plus forts 
Agissant l’un sous l’autre, dans nos intimes efforts 
Exprimant, ressentant ces intenses émotions 
Des corps et des esprits, et de leurs sensations 
Ultime jouissance des mots, dans ta courbure du dos 
L’impatience des ados, dans la luxure du beau 
Profitant des instants qui s’offrent enfin à nous 
Les répétant jours et nuits, en allant jusqu’au bout 
De ces jeux interdits qu’on aime tant à braver 
Se gavant de plaisirs, les plus inavoués 
Dont notre ami le temps, si souvent désavoué 
Saura construire pourtant notre complicité 
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Comme notre bel Amour au fil du vent se construit 
Ecoutant tes soupirs et tous tes moindres bruits 
Epurés, parasites, peu rares et si magiques 
Car je nous sais tous deux, toi et moi si uniques 
La fusion de nous deux est une lave volcanique 
A l’encontre de détruire, elle ne fait que construire 
Construisant son passage, lentement ruisselant 
Goûtant ces quelques gouttes sur ton corps transpirant 
Voulant me perdre entier, dans ces privées annales 
Parcourant tes sentiers, à l'envers du banal 
Je te veux parfumée, aux rituels de l'encens 
Savourant chaque instant, le plus amoureusement 
Tu gémis de folie prisonnière d’euphorie 
Dans un si profond râle, nous deux on se sourit 
Partageant si brûlant cet enivrant doux lit 
Où le soleil couchant, de rougeur lui frémit 
Partageant ce bonheur qu’il a su éclairer 
Il nous guidera toute heure, droit vers la vérité 
Où l’on doit s’arrêter de l’évidence trop nier 
Que le bonheur est là mais qu’il peut nous quitter 
Sans nous abandonner, sans un jour avoir su 
Qu’on pouvait être aimé, par celui qu’on a vu 
Demandant à t’aimer, comme quand on a trop bu 
Si plein de tendre ivresse, qu’il n’est jamais vaincu 
Mes pensées sont pour toi, les tiennes pleines de pourquoi 
Un abandon nous peine, trop souvent c'est comme ça 
Acceptons cela, en accueillant le pardon 
En sachant nous aimer, pauvre être délaissé 
Par celui et par celle que l'on désirait tant 
Elles et lui finalement, l’ont choisi autrement 
Pensant à eux avant, c'est comme ça malheureux 
Ils ont choisi sans nous de devenir heureux 
Ça me ferait plaisir de venir te chercher 
Partager nos souvenirs depuis qu'on s'est quitté 
Je voudrais t'accueillir en venant te trouver 
L’après-midi pour toi est déjà réservé 
J'espère mon attention, tu sauras accepter 
Comme un humble cadeau de mon humilité 
Je ne viendrai pas seul mais bien accompagné 
De cette très bonne soupe amoureusement salée 
Aux parfums si connus restant à réchauffer 
Je ne veux pas te nuire, je ne t'ai pas oubliée 
Je comprendrais très bien ton besoin de liberté 
Brisant ainsi tes chaînes sans plus être étouffée 
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Par une vraie relation et son implication 
Synonyme très souvent d'une forte pression 
Lorsqu'elle n'est pas saine mais nocive et malsaine 
Ce n'est pas là notre à bien en croire ma peine 
Voulant voir l'amour nôtre et que tu sois ma reine 
À combler les désirs sans oublier les miens 
Vivons-le aujourd'hui sans remettre à demain 
L'attente de la distance, séparant nos chemins 
Comme une infâme offense à notre unique lien 
Prends bien soin de tes choix dont dépend notre bien 
Réfléchi librement et répond sincèrement 
Sans bien sûr te mentir, un peu comme un serment 
À mon invitation, espérée sans pression 
Si le temps est venu d'accorder nos violons 
Ou d'encore patienter, plus fort que de raison 
Peut-être l'éternité enterrant nos passions  
J'affronte une de mes peurs que tu rejettes mon cœur 
Ultime dernier rejet générant mon malheur 
Encore une troisième fois, m'ont suffi ces deux fois 
Mon insistance est telle, s'il te plaît pardonne moi 
De croire plus que tout que notre Amour est là 
N'attendant plus que nous sans ouvrir de débat 
Quand l'évidence prime au mépris de ces rimes 
J'entends cette phrase souvent Sortant de ma déprime 
Te voyant loin briller, je brunis de pâleur 
Subissant si souvent ta fragile candeur 
 L'inspiration ne vient que quand elle est sincère 
Sans autre transpiration, privilège du hors terre 
Résonnante raison, punie de pendaison 
Ou bien encore châtiée de bien d'autres façons 
Pédantes facilités, à détruire, exprimer 
Sortant de sa torpeur, troublantes nécessités 
De vivre un vrai bonheur troublé de vérité  
 Refusionnons nous ensemble, afin de nous aimer 
Je t'offre ma clémence en pratiquant l'abstinence 
Observant ton retour, voguant à contresens 
Sur ces vagues d’émotions, submergeant du profond 
L’attirance de nos âmes, l’éternelle attraction 
De nos corps enlacés ta robe couleur chaleur 
Immortelle et si rare comme la plus belle de fleurs 
tous nos jours passant précieusement arroser 
Jaillissant de nulle part, jusqu’à te rendre mouillée 
De cette belle semence, qui demande à crier 
Son bien-être au grand jour en toute impunité 
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Telle celle de la cour qu'on aime à courtiser  
Nier les évidences, serait une vraie offense 
Soit proche d’un crime où près de la démence 
Mes mots sont peut-être durs, retentissant si fort 
Je ne veux l’un à l’autre qu’on l’on se fasse du tort 
Relis-moi amoureuse, ta grande déclaration 
Partagée au début de notre relation 
Si courte car abrégée, elle a ce goût amer 
D’être trop tôt arrêtée, dans nos élans sincères 
Laissons-nous la chance, de parier sur le pair 
Tant en passant du temps, mais pas celui qu’on perd 
Couleur impair et manque, je veux braquer la banque 
Fonçant droit sur ta route, comme on fonce dans un tank 
Ma vraie folle passion est-elle illuminée 
Douce folie d’un amant que l’on aurait quitté ? 
Sont-ce des sentiments d’une futile vanité 
Juste pour aimer les mots à s’en croire condamné 
D’être toujours amoureux et à jamais rejeté 
Comme depuis tout petit je l’ai souvent été 
Le quotidien à vivre, t’aura toi, effrayée 
Faisant face à ce vide que tu veux éviter 
Où chaque journée passée rime avec subir 
Je te promets un monde rempli de nos désirs 
Loin de ton lourd passé que tu ne dois plus souffrir 
Je comblerai tes rêves et jure de les nourrir 
Tel un gentil berger, à sa brebis fidèle 
Au regard passionné, te rendant toujours belle 
Aussi toujours confiante, ma princesse, mon infante 
Je te hisserai si haut afin que tu contemple 
De si près la lumière à en vivre les éclairs 
Toujours aussi sincère, exhaussant tes prières 
Tu sais mes sentiments, tu sais que ne ment 
Je parle avec mon cœur, le plus naturellement 
Sans peur des conséquences ni d’être par toi jugé 
Je promets mon cœur, qui a été blessé 
Sans vraies craintes ni peur, j’ai été inspiré 
Par toi comme envouté, par ce temps écoulé 
Loin de toi passé, sans toi à mes côtés 
Te craignant fort blessante, je suis à toi confiée 
Attendant la sentence du juge de l’amitié 
Je ne veux de pitié, non plus être humilié 
Je saurai m'effacer s'il n'y a plus d'espoir 
Entre nous, cette fin où l'on pourra plus y croire 
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N'est à ce jour, pas cette terrible actualité 
Où règneraient nos cris baignés d'adversité 
Le conflit de la fin, symbolisant la guerre 
Je ne puis m'y résoudre, tant je crois et j'espère 
Que le lien ressenti entre nous toujours vit 
Que notre bonne étoile au-dessus toujours luit 
Le privilège d'une reine qu'est de signer une trêve 
Décrétant nos distances, à devenir si brève 
Qu'on devrait se toucher une belle reconnexion 
Si forte et habitée Synonyme de passion 
Qu’à toi seule appartient pour créer et faire vivre 
Tous nos si beaux débuts nous avaient rendus ivres 
Toi d’amour titubant ne pouvant l'affronter 
Et Moi si chancelant toujours prêt à rêver 
Tous ces sincères écrits, l'électrocardiogramme 
De l'intériorité de mon cœur de mon âme 
Saisirons-nous nous la chance qui nous est destinée 
De pouvoir librement, tendrement nous aimer ? 
La réponse est en toi, dépendante de ton choix  
Dépendance que vis, suspendu à tes bras 
Depuis ce jour fatal, où par deux fois quitté 
J'ai dû pousser ce râle, d'un amour espéré 
Dont tu aurais coupé les quatre magnifique ailes 
N'attendant que voler, attirées par le ciel  
Si longtemps attendu sortant du désespoir 
Voyant tout coloré, sans ces nuances de noir 
Méritant cet amour à croire en nous ou pas 
Reste à nous d'eux d'y croire et enfin vivre l'espoir 
Que nous sommes faits pour ça, nous aimer au-delà 
De toute ces conventions, ces coutumes et tout ça 
Juste faits pour voler, ces habitudes toutes ces lois 
Libérés du jugement, rendu pour toi et moi 
Toutes nos dettes furent payées, plus rien à rembourser 
Nous pouvons enfin vivre, librement nous aimer 
Prends ton courage et main regarde la vérité 
Choisi bien ton chemin pas celui du passé 
Celui s offrant à toi, celui-ci avec moi 
Nous amenant vers le ciel, nous y menant tout droit  
Affrontant mon courage, pour éviter naufrage 
Je veux bien nous sauver, en écrivant ces pages 
Te déclarant ma flamme éternelle et sans âge 
Je sais lire dans ton âme, mon intime présage 
D’une vie saine à deux où nous serons heureux 
Tous les jours passant plus que jamais amoureux 
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Jurant devant nos Dieux de toujours te chérir 
Je me devrai chaque jour, te voir et faire grandir 
En prenant soin de toi comme les épines d’une rose 
Comme jamais aucun autre, si vrai et sincère n’ose 
Vraiment délicatement sur son cœur te sentir 
Où viendrais si souvent, ta belle âme se blottir 
Délivrés du passé construisant l’avenir 
Voulant tant plus que tout nous créer des souvenirs 
Je t'offre ce beau projet dont tu es le sujet 
Symbole de notre amour, toujours qu'on se promet 
Sans oublier l'humour qu'on aime à partager 
Nous passerons notre vie, à rire toujours enjoués 
La roue de l’amour tourne, s’arrêtera t’elle sur nous 
Avec le lot gagnant, de vivre jusqu’au bout 
Ce qu’on avait prévu, méritant d’être vécu 
Sans ne plus jamais craindre de nous remettre à nu 
Solennellement je prie et mon cœur te supplie 
De bien voir tous ces signes, se montrant dans nos vies 
De croire vraiment en nous et en cette belle union 
Où la passion construit sans autre destruction 
Chacun ayant sa place, dans les doux yeux de l’autre 
L’importance pas de glace, mais la chaleur bien nôtre 
Nous pouvons bien toucher, du doigt tout ce sublime 
Nous attendant tout deux par-delà cette colline 
Qu’on se doit de gravir, pour bien pouvoir grandir 
Et ce très beau cadeau juste pouvoir nous offrir 
Semblable à ceux qu’on offre enfermés dans un coffre 
Attendant le bon jour, où tous on s’apostrophe 
Ce jour où l’occasion est de donner pardon 
Remerciant qui mérite d’avoir offert ce don 
En cette unique occasion, de bien se présenter 
Les mains toutes deux bien pleines que l’on peine à cacher 
Remplies de ces présents, ces fugaces instants 
Où tu m’as tant manquée durant ce temps passé 
T’avoir revu m’a plu, comme notre première fois 
Où l’on s’est rencontré et tout a commencé 
Merci pour ces moments qui m’avaient tant manqué 
Comme si à nouveau, le temps voulait s’arrêter 
Ayant ce si bon goût, d’un tout proche passé 
Qui est de partager, dans la prospérité 
Comme si rien n’a cessé et a continué 
Renforçant ce fort lien, qui est de nous aimer 
Je t’offre tous mes mots, comme unique cadeau 
En cette belle occasion où il fait toujours beau 
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En cette page unique, et cette fois la dernière 
Ma tendre mie et chère, JOYEUX ANNIVERSAIRE !! 
 
 
 

Les textes qui vont suivre ont été écrits depuis notre rencontre, et après notre deuxième rupture en 
une semaine… 



ATTENTES ESPÉRÉES 
 
Tu sens les choses comme moi je les entends 
Tu les vois toutes et moi je les ressens 
Pas celles du mental, celles qu’on aime à maîtriser, 
Les autres issues du cœur qui se met à parler 
A ceux dont l’intuition leur permet d’écouter 
Ces signes que la vie parsème afin de nous offrir 
Ces moments de magie, de rêve et d’avenir 
Dont la beauté les sensibles sait guérir  
Leurs blessures, cette force qui les faisant tenir 
Leur ont donné ce don de la vie pouvoir voir 
Le chemin du bonheur à travers du monde, ce merveilleux miroir 
Reflétant les âmes que seuls nos yeux savent voir briller 
Dans le profond noir des abymes, cette longue éternité 
De solitude et d’incompréhension où la seule issue est l’espoir 
Un jour de croiser sa route, un jour de prendre sa main  
Pour enfin croire qu’aussi le soleil pourra briller à l’horizon de nos chemins 
Pour enfin voir à l’horizon ce possible avenir commun 
Vers cette harmonie, vers cette alchimie, enfin 
Qui s’offre à nous comme le plus beau des cadeaux 
Que seuls nous nous trouvons des plus beaux 
Que beaucoup n’ose ni offrir, ni ouvrir mais que nous 
Si uniques, si magiques, ces doux fous, 
Apprécions profondément, appréciant intensément ses formes 
Le sachant rare et unique, un peu comme hors norme 
Dont les seules limites seraient celles vers lesquelles on tendrait 
Pour nous rapprocher du bonheur, de cette vérité qu’on aimerait 
Plus souvent dans nos vies cotoyer 
Pour enfin avec elle, nous confondre et pouvoir nous marier 
Tel serait mon vœu, tel serait mon souhait 
Celui que depuis enfant je voulais, celui dont je rêvais 
Avec toi partager, toi que j’attendais 
Depuis plus longtemps que ne n’imaginais, 
Remercions la vie et de ce que pour nous elle a fait 
Nous réunissant un jour, celui qu’on attendait 
Pour espérer vivre ce partage entamé 
Qu’on aimerait bien poursuivre jusqu’à l’éternité, 
C’est un espoir à vivre en commun 
C’est notre espoir de demain ! 
 



A CEUX QUI SAVENT AIMER 
 
Grâce à toi enfin je vis 
Ce que je pensais juste en rêve, ma folie 
Qu’il est possible de vivre un jour cette magie 
Que seuls connaissent ceux qui aiment 
Et dont les humbles cœurs comprennent 
Eux-seuls, que les âmes se cherchent 
Avec l’univers et le destin de mèche 
Pour unir deux inconnus, 
Un jour, deux êtres qui se pensaient perdus 
Mais qui savaient plus que tout 
Que l’amour est pour les fous 
Unique et singulier 
Pour ceux qui savent aimer 
Le plus important, 
Bien au-delà du temps 
Qui durera pour toujours 
Éternellement sincère et beau, c’est notre bel Amour. 



LE CHEMIN D’UN AMOUR 
 
Ecore écrire 
Pour toujours te dire 
Qu’il est bon d’exprimer ce qu’on aime à ressentir 
Tout en étant soi-même 
A toi, la personne que l’on aime 
A tout partager,  
A toi toujours penser 
Voulant avec toi tout vivre 
Cette folie rendant ivre 
D’émotions les plus belles, les plus intenses 
Qu’on aime à ressentir lors de ces plus belles danses 
Quittant ces instants nos corps pour ces éternelles transes 
Pour certains recherchées et si artificielles 
Pour nous si tendres, belles et naturelles 
Comme ton regard dans lequel j’aime à me perdre 
Lié à toi comme du Liban le cèdre 
Symbole de leur union 
Porte-drapeau de dévotion 
Nous espérant l’un à l’autre 
Tel sur le chemin des perdus les apôtres 
Les éclairant tout autour d’un si grand amour 
Qu’ils seraient à jamais comblés, les espérant pour toujours 
Nés juste pour s’aimer, juste l’un pour l’autre faits 
Telle est ma vérité espérée, tel est mon intime souhait. 
 



RETOUR AU DEPART 
 
Tout tes sourires, tes mots, tout en toi 
Tout ce qu’on a partagé sous mon toit 
Ton rejet à travers les silences que je me suis infligés 
Jusqu’à ton retour où tout s’est exprimé 
Pour enfin d’un poids, toi te libérer 
Et moi enfin comprendre enfin ta fuite si apeurée. 
Comme dit la chanson « viens m’embrasser » 
« Nous ne sommes pas fâchés » 
Je sais au plus profond que nous nous sommes aimés 
Et dans le cœur de l’autre nous saurons nous trouver 
Où que tu sois, tu m’as rempli d’amour 
Donné par toi à jamais, si profond en moi pour toujours 
Tu es celle que j’attendais 
Celle dont je rêvais 
Mais ton passé et ta jeunesse amoureuse 
N’ont pas ouvert tes yeux sur mon âme sans toi malheureuse. 
Ton nouveau départ n’est pas pour moi douloureux 
Je suis redevenu aimant et à nouveau bien heureux 
Car baigné par ton amour 
Que tu crois comme humour 
Illuminant toute ma vie, mes nuits mes jours 
Tu es l’étoile guidant mes pas, toi si belle 
Eclairant nos rencontres, pour toujours éternelles 
La rancune n’est pas mienne 
Et l’osmose consciente, je la veux tienne. 



A CEUX QUI SAVENT AIMER 
 
Grâce à toi enfin je vis 
Ce que je pensais juste en rêve, ma folie 
Qu’il est possible de vivre un jour cette magie 
Que seuls connaissent ceux qui aiment 
Et dont les humbles cœurs comprennent 
Eux-seuls, que les âmes se cherchent 
Avec l’univers et le destin de mèche 
Pour unir deux inconnus, 
Un jour, deux êtres qui se pensaient perdus 
Mais qui savaient plus que tout 
Que l’amour est pour les fous 
Unique et singulier 
Pour ceux qui savent aimer 
Le plus important, 
Bien au-delà du temps 
Qui durera pour toujours 
Éternellement sincère et beau, c’est notre bel Amour. 



LA NOSTALGIE D’UN PASSÉ 
 
Pourquoi toi, pourquoi moi 
À vivre encore ces choix 
Que la raison ignore 
Mais qui au cœur font du tort ? 
Le temps qu’on pensait notre ami 
Apaisant les blessures de nos pauvres douces vies 
Devient par le silence, l’un de nos pires ennemis 
Nous terrant  dans d’éternels questionnements 
Qui ne sont plus que tourments 
À sens unique et sans réponse, 
Faisant que nos fronts se froncent 
Face à un mur qui ne bouge 
Qui nous fait tout voir en rouge 
De colère d’une tristesse innommable 
Qu’on veut passer à table et jouer cartes sur table 
Exprimant nos pensées si frustrées 
Écoutant tes maux qui t’avaient torturée 
C’est le jeu d’expression, le jeu de la liberté 
Dont résonne la musique qu’on adore écouter 
Nostalgique, enivrante, celle d’un certain passé 
Qu’on aime à revivre, souffrant tel un damné 
Condamné à subir, un passé prisonnier 
Que certain doivent revivre juste pour s’en libérer 
Pour enfin pouvoir vivre, l’amour tant mérité. 
 

 



POUR L’AMOUR D’UN FOU 
 
Magie passionnée doublée d’intensité partagée 
Osmose de deux êtres qui ne demandent qu’à s’aimer 
Conscients de leur passé, confié en toute confiance 
Libérant les tensions, dénuées de méfiance 
Transpirant spontanément, tous deux si naturels 
Pensant l’un à l’autre, tels deux êtres fusionnels 
Voulant plus que tout ton bonheur 
Initié de douleur, dans mon âme la profondeur, 
Nous formant plus qu’un 
Désireux d’un grand bien 
Plus que tout, nos secrets exprimant 
Notre amour, nos sentiments partageant 
Je t’aime comme mon tout 
Mon unique, ma seule aimée, celle d’un fou 
Car moi seul nous vois si uniques 
Toi tu perçois d’une vision plus oblique 
Déformées de qui le sont-elles ? 
Singulière et si belle 
Je nous imagine unis 
L’un à l’autre pour la vie 
Libérés du poids du passé 
Je nous vois ensemble, enfin pouvoir rêver. 
 



 

DÉCOMPTE FINAL 
Tu m’as rempli d’amour 
Tel que j’étais avant, tel que je suis toujours 
Espérant aimer et être aimé 
Mais à ce jour seul, et toujours rejeté 
Sans amertume ni colère 
Envers quiconque, sauf une mère 
J’aime sans condition 
C’est ma folie, ma passion 
Aimer intensément, aimer passionnément 
Comme toujours et jamais je ne mens 
Ni à toi, mon aimée que j’ai tant attendue 
Mon amour pour toi est à jamais dévolu 
Pour toujours, pour toi, dans mon cœur à jamais 
Tu compteras les jours, le destin est parfait. 



LA VISION D’UNE JUMELLE 
 
Toi ma jumelle à travers qui je vois 
La flamme jaillissant de nos âmes 
S’étant toujours connues en ces temps d’autrefois 
Nous faisant vivre dans nos vies, chacun nos propres drames, 
 
Pour un jour nous retrouver, nous qui nous étions perdus 
Pour toujours séparés, ce que qu’on a tous deux pensé 
Jusqu’à ce jour où attendre ne pouvions plus 
Désirant l’autre plus que tout et enfin nous retrouver 
 
En cette rencontre si magique,  
Présentant ces symptômes de deux êtres, cette osmose 
Unis par la passion et cette confiance unique 
Que seuls savent s’avouer les amoureux, les aimant, ceux qui osent 
 
À l’autre tout partager, à l’autre tout avouer 
Comme si l’on s’était toujours connu 
Comme si l’on était fait pour s’aimer 
Vivant ce que secrètement on rêvait, ce qu’on avait voulu 
 
Dans cette vie, mais pour nous le pensant impossible 
Fait juste pour les autres, les chanceux qu’on aime à regarder 
Ce sentiment terrible 
Qu’on  n’est pas fait pour être aimé. 
 
La vie réuni ceux qui sont prêts 
Leur donnant la chance de vivre heureux 
Mais les peurs de l’une, présentes peut-être à jamais 
Pourraient rendre l’autre triste, le rendant malheureux, 
 
Mais ce lien unique des âmes jumelles 
Me fait te vouloir heureuse, même dans les bras d’un autre 
Tu n’en seras que plus belle 
Pour toujours dans mon cœur, moi vivant auprès d’une autre 
 
Patientant que tu comprennes que nous sommes nous 
Pansant nos blessures, toi sans moi 
Recherchant le beau, recherchant le doux 
Vivant le manque, moi sans toi 
 
Patientant tout ce temps 
Ce dont tu as besoin 
Profitons des instants 
Et espérons serein 
 
Le choix de la vie pour l’un 
Le choix de l’autre pour moi 
Rien n’est plus incertain 
C’est la magie de la vie et celle de nos émois 



L’AMOUR A TA PORTE 
J’écris pour toi, sans raison par folie 
Comblé par ton absence 
Dénuée de silence 
Je t’aime plus que tout 
C’est ce que disent les fous 
Pensant leur amour sans l’autre, seuls 
Mais tu connais le parfum des tilleuls 
Que nous savons partager 
Comme savent seuls ceux qui savent s’aimer, 
Non je n’ai pas rêvé 
Toi non plus, c’est la réalité  
De notre amour qui a tes yeux est apparu 
Brusquement, tellement inattendu 
Que tu n’étais pas prête à juste réaliser 
Que celui qui t’attendait allait pouvoir t’aimer 
Et toi enfin pouvoir lui donner 
Ce dont il a toujours rêvé 
La fusion de deux âmes 
S’aimant l’une et l’autre sans blâme 
Sincèrement et confiantes 
Si tendres mais forcément attachantes 
Troublant ta liberté fraîchement gagnée 
Tu pourrais te croire à nouveau un nouveau prisonnier 
Des sentiments de l’amour vécus dont tu as souffert 
Pensant qu’ailleurs l’herbe a peut-être un ton plus vert 
Vit ta vie, tes choix, tes expériences 
Me faisant vivre seul, l’amour et sa patience 
Le jeu des solitaires 
Parfois si inégaux et si fiers 
Qui se reverront un jour 
Où sont finis les temps de guerre. 
 



VERS LA VAGUE DE L’AME 
Le ciel pleure mes larmes que je retiens 
Nourrissant les fleuves, les torrents, les rivières 
Dans le bruit des gouttes alimentant le chagrin 
D’un fort égo, peut-être un peu trop fier 
Ne comprenant pas les choix 
De celle qu’il aime à jamais 
Et dont il respecte les lois 
Même si peut-être jamais il ne les comprendrait 
Mais dont l’amour si fort 
De ceux sans condition 
Pourrait lui faire du tort 
Si la rancune en est la condition 
Loin de là ma passion 
Pour toi, mon tout 
Mon unique raison 
Je t’aimerais comme un fou 
Qui seul a ses raisons 
Naviguant à vue, toujours à la proue 
Où figure pour toujours 
Ton visage dans mon cœur 
Me guidant vers l’amour 
En direction du bonheur 



DÉVOUEMENT 

 
Je remercie la vie et toi ma bien-aimée 
De pouvoir librement au grand jour exprimer 
Tout mon amour, ce trop-plein débordant 
Grâce à toi, tes mots et tout ce que j'attends 
Dans cette rupture, la deuxième du moment 
Apres un silence imposé 
Un autre s'est vu préféré 
Nous laissant mon égo et moi 
Vivre ta vie en assumant tes choix 
Exaltant mon bonheur d'un lien qui s'était une fois brisé 
Nous prenant par la main à tout jamais serrées 
Je te veux près de moi te sachant bien aimée 
Respectant pour toujours toutes tes volontés 
Je t'aimerai dans ton ombre 
Te regardant aimée 
Même sous l'eau, des trombes 
Je saurai supporter 
Te soutenant coûte que coûte 
Jusqu'à l'éternité 
A tout jamais ton éternel et dévoué   



L’HYMNE A L’AMOUR 
 
Notre hymne tu entonnas, 
Entonna puis ensuite nias 
Par peur sa juste réalité 
Celle qui est juste d’aimer 
Celui et celle fait pour nous 
Avec qui l’on forme ce tout 
Des êtres pour qui s’aimer 
Reflètent l’important, toujours, partout,  
Sans ne jamais cesser 
Eternellement durant 
Perpétuant chaque instant 
Avec l’autre vécu, partagé 
Comme le plus beau des moments 
Qu’on ne voudrait pour rien changer 
Tant sa nature est pure 
Sans rien vouloir cacher 
Nous montrant si impures 
Sans peur d’être jugés 
Exprimant des maux dures 
Qu’on aime à pardonner 
Tant notre amour perce toutes les solides armures 
Rendant nos âmes libres et enfin mises à nue 



LA SÉPARATION DES INSÉPARABLES  
 
C’est pour toi par amour que mon cœur m’a quitté 
Là-bas où tous les jours il ne fait que pleurer 
Ton départ pour un autre, est-ce un choix du hasard ? 
En quittant sa moitié, n’est-ce pas un choix bizarre, 
Que nul ne peut comprendre, même toi ma douce et tendre 
Que je dois oublier, ou à jamais attendre 
Comme on attend d’un messie un merveilleux miracle 
Qu’on voudrait tant prévoir par le biais d’un oracle 
Tant l’attente est dure, parfois insurmontable 
Par ce geste expliqué, est-il bien pardonnable ? 
La douleur quotidienne je dois bien surmonter 
Pour un jour peut-être pouvoir te retrouver 
Toi ma douce dont le cœur a le miens déchiré 
Mis en banque de côté pour ne plus y toucher 
Une poire pour la soif, un placement sécurisé 
En cas d’un abandon pouvoir se rattacher 
Est-ce bien cela, dure et lourde réalité ? 
Ou est-ce juste une épreuve pour mieux nous rassembler 
Tels deux inséparables, qui ne peuvent vivre séparés 
Ensemble à jamais, juste faits pour s’aimer 



LE RETOUR DE LA REINE 
 
Du cœur les blessures 
Que le temps souvent suture 
Parfois dans la douleur 
C’est le chemin du bonheur 
Toujours souffrir pour guérir 
Sans toujours ne rien dire 
Et attendre en silence 
Les effets des patiences 
Solitaires et tricheuses 
Dont la fin serait heureuse 
Par la magie des jeux 
Rendant enfin heureux 
Les patients des non-dits 
Ne sachant rien de toi 
En respectant tes choix 
La distance me pèse 
Je dois me mettre à l’aise 
Dans ce bon doux fauteuil 
A ma porte jetant un œil 
Attendant patiemment le retour 
De l’être aimé pour toujours. 



ATTENTE IVRE 
 
Entre nous pas de guerre 
Ni stratégie militaire 
Manipulant la vérité 
Par égo ou juste par vanité, 
Entre nous c’est l’écoute 
Et ça coûte que coûte 
Pour ton plus grand bonheur 
Ma souffrance mon malheur 
De ne plus être lié à toi 
Comme la bague à son doigt 
D’être au loin rejeté 
Tel un paria, un prisonnier 
Purgeant sa peine dans sa prison dorée 
Où tout est plus possible dans cette réalité 
Le manque régnant  comme un grand chambellan 
Nettoyant tout autour, les instants si charmants 
Qu’on espère à nouveau vivre 
Attendant, espérant et toujours d’amour ivre. 



QUITTE OU DOUBLE 
 
J’écris pour t’oublier 
Pour mes blessures panser 
Et à toi ne plus penser 
Tu qui m’abandonné 
Moi qui t’ai quitté 
En ravalant ma fierté 
Au profit de ton bonheur et de ta liberté 
Même dans les bras d’un autre, cette dure cruauté 
Qui par le passé t’avait lui-même quitté 
Te donnant ce goût amer d’inachevé 
Qu’à moi aussi tu as bien décidé 
Ce goût terrible à moi le partager 
Souffrant en silence vivant ta liberté 
D’un prisonnier errant ayant voulu t’aimer 
Comme on aime rarement, mais quelle fatalité 
De tant subir l’amour quand on est fait pour s’aimer 



LE RETOUR DE LA FIERTE 

 
Coucou, je voulais juste prendre de tes nouvelles  
En forme de vœux qu'encore je veux qu'on renouvelle  
Effrayé par la réponse de ton doux bonheur 
Se reflétant en moi telle la blanche pâleur  
Douloureuse car ne sonnant  l'heure des retrouvailles  
A attendre avec l'autre dans le foin dans la paille  
Mourant d'envie très empressé que tout cesse  
Abandonnant l'amour pour une histoire de fesses  
Dont on tu m'as fait subir le rejet du désir  
Sans vouloir avec moi ne plus jamais construire 
Tu y es retournée avec ta volonté  
D'une vengeance froide, gelée  pour pouvoir le quitter 
retrouvant à nouveau ce que tu as perdu 
Ton honneur, ta fierté qui te seront rendues 
C'est ce que j'imagine du fond de mes pensées  
Pensant pouvoir un jour te revoir et t'aimer.   



LE CHOIX DE L’OUBLI 
 
Ton choix est  vraiment fait, tu as bien décidé 
Par deux fois rejeté pour être abandonné 
Tel est mon cœur perdu, alarmé même vaincu 
Ne voulant plus se battre, attendre, un jour de plus 
Selon ton bon vouloir, un geste à m’accorder 
Est-ce la seule pour moi, mon injuste destinée ? 
Attendre un signe de toi jusqu’à devoir pleurer 
Seras-tu là pour moi, mon ignoble fierté 
Qui voudrait voir ma porte pour toi se refermer 
Enfermant à jamais de mon bonheur la clé 
Au pays de l’oubli, là où sont les vaincus 
Où se cachent les blessures les plus inattendues ? 



RITE DE LA COMPREHENSION 
 
J’attends pour que tu comprennes que celui-là choisi 
N’étais pas du tout celui pour ta si belle vie 
J’attends que tu reviennes quand tu auras compris 
Pour que celui qui convienne soit juste moi et pas lui 
J’attends que tu acceptes de pouvoir nous aimer 
Et que moi pour toujours je puisse te pardonner 
J’attends ton doux retour, celui de l’être aimé 
Ayant enfin compris et prêt à s’excuser 
De m’avoir rejeté, lâchement abandonné 
Quand j’avais bien compris que tu devais douter 
Passage initiatique par où tu dois passer 
Pour comprendre qu’on est fait juste pour nous aimer 
Et que de mon côté, le pauvre être blessé 
Je dois aussi comprendre devant évoluer 
J’attends en vain ce temps, ce à jamais peut-être 
En guettant ton retour observant ma fenêtre 
D’où mon cœur toujours guette, tendrement esseulé 
Que l’erreur tu acceptes, jusqu’à réaliser 
Votre bonheur adultère qui nourrit mon chagrin 
Restera éphémère, retentissant sa fin 
Notre objectif est là attendant bien caché 
Nous unir à jamais pour ne plus nous quitter 
 
 



LE VŒU DES AMOUREUX 
Impatient de te voir et de te rencontrer 
Pour voir ce que la vie nous aura réservé 
Entre merveilleux amour, si plein d’intensité 
Ou une sincère et belle, belle histoire d’amitié. 
Nous plairons nous tous deux, pour aller jusqu’au bout 
De nos désirs cachés, paraissant les plus fous 
Hors des normalités, convenances de société 
Dont seuls rêvent tous ceux, qui ne demandent qu’à aimer 
Beaux vœux pieux que tous les amoureux se souhaitent 
En naissant, que leur prière ainsi soit faite 
De trouver leur âme sœur, avec elle partager 
Tous nos lointains passés, et l’avenir à aimer 
Tous le plus sereinement en toute sincérité, 
Puissions-nous tous nos actes ne jamais regretter 
Qu’on se promette chacun de protéger nos cœurs 
touchant peut-être qui sait, au chemin du bonheur 



L’AMOUR DES CROYANTS 
 
J’écris pour toi pour tout te partager 
Toi qui en moi a vécu 
Sans vouloir me déranger 
Me faisant croire que l’amour n’est pas nu 
Mais qu’il est en chacun de nous 
Les croyants amoureux 
Pour qui l’Amour est tout 
Et qui croient en leurs rêves 
Sachant que tôt ou tard 
La blessure signera sa trêve 
D’un contrat d’un attendu hasard 
De la rencontre de son autre  
De la fusion de son tout 
Croyant à tort qu’on s’y vautre 
Comme le pensent certains, les jaloux 
Mais seuls les vrais aimant 
Pourront comprendre et voir 
L’amour à leur porte frappant 
Comblant pour toujours nos plus intimes espoirs 
 



LA BOUTEILLE ENIVRANTE DU VIEUX COFFRE 
J’écris pour que tu comprennes 
J’ai toujours écrit pour toi 
T’attendant tous les jours 
Juste pour qu’à ton retour tu m’aimes 
Partageant ton âme, ton cœur avec moi 
Et moi mon âme, toi ma sœur ma jumelle 
Juste pour que nous puissions un jour 
A la lumière du soleil nous déclarer notre flamme 
Toute la puissance de notre unique Amour 
L’un pour l’autre qu’on entame 
Tel le plus beau des cadeaux 
Qu’au plus vite on veut ouvrir 
L’espérant de tous le plus beau 
Celui que toujours on voulait découvrir 
On voulait qu’on nous offre 
Tels ceux des naïfs enfants 
Cachés au fond d’un coffre 
Qu’on ouvre quand on est grand 
Regardant notre lointain passé 
Et ces lourds souvenirs 
De ces blessures cicatrisées 
Pour enfin voir un avenir 
Pur et doux, enfantin et fou 
Comme toi, comme moi, comme nous 
Qui nous reste à pouvoir vivre 
Sans enfin plus souffrir 
Nous abreuvant d’amour, jusqu’à en devenir ivres 
 



BLESSURES DE L’AME 
 
Désastreux rejet et ignoble abandon 
Par beaucoup ressentis toujours au plus profond 
Modifiant nos esprits, symbiote des incompris 
Transformant toutes nos vies en changeant nos avis 
On vous veut tous deux à jamais silencieux 
Laissant en paix vivre les amoureux 
Librement leurs doux cœurs exprimés 
Des sentiments éteints et anciennement cachés 
Qu’on peut désormais au grand jour enfin tous exprimer 
La folie des amours, cette roue de tous les jours 
Ou partager nos cœurs, nos âmes, nos esprits pour toujours 
Est notre plus grand et merveilleux espoir 
Qu’on ne veut plus jamais vivre seuls dans le noir 
Mais baigné de la divine ultime lumière 
Celle pour qui on vit tous ces travers 
Quittant pour ces moments nos repères de la Terre 
Pour en paix pouvoir clore nos paupières 



VERS UN AVENIR SOLITAIRE ? 
 
Comment vivre sans toi 
Toi mon aimée, Toi mon Toi ? 
Comment construire ailleurs 
Quand tu es toujours dans mon cœur ? 
Une relation de substitution 
N’est pas pour moi la solution, 
Mon désir le plus intime, le plus grand 
Est d’être à tes côtés, chaque instant 
Et si ce n’est pour être aimé 
Ce sera pour t’aimer 
À distance, secrètement 
Juste pour t’accompagner, chaque jour te guidant 
De mon amour le plus pur 
Te soutenant quand c’est dur 
Te confiant à moi telle une enfant à son père 
Je serai toujours pour toi, ton étoile, ton repère 
Éclairant ta vie de toute sa lumière 
Je t’aiderai à t’endormir caressant tes paupières 
Tu compteras  pour moi plus que tout 
Mon regard toujours se posera sur tes joues 
Le respect de tes désirs, de tes choix 
Ta vie sera ma loi 
Dont les serments divins 
Ne rimeront plus jamais avec chagrin 
Mais sonneront l’hymne à la joie 
Que nous avons entonné, Antonia 
Que par tes actes tu nias, Antonia 
Mais que moi, je n’oublie pas…Antonia… 



CE LIEN QUI NOUS UNIT 
 
Doit-on couper ce lien, singulier si unique 
Générant ce chagrin, esseulés, si tragique 
Que mon désormais mon âme erre à jamais sur cette terre 
À jamais solitaire, destinée arbitraire 
Issue des peurs du passé qu’il te faut transcender 
Pour enfin pouvoir voir cette douce réalité 
Que toi et moi sommes faits et nés pour nous aimer 
Je prie de tout mon cœur la bonne fée du bonheur 
Qu’on se retrouve au plus tôt et ce à la bonne heure 
Guéris de nos blessures, les plus profondes les plus dures 
Laissant tomber l’armure arborant nos cœurs purs 
Accepte ton passé et moi qui vais t’aimer 
Ma vie t’attendait toi, enfin pour te combler 
Tous tes désirs tous tes choix, tous le seront pour toi 
Et moi heureux par toi, je les ferai chaque fois 
Devenir réalité pour enfin t’apaiser 
Te faisant comprendre que tu vas être aimée 
Chaque jour passant, au plus près toujours des étoiles 
Je te guiderai mon amour, toujours même le teint pâle 



UN LIEN PARTICULIER 
 
Que veux-tu, qu’attends –tu ? 
Désormais faisant place à plus 
Rien entre nous que le silence 
Et sa sœur la distance 
Qui séparent nos deux cœurs 
De leur destiné bonheur, 
Au fond de toi tu connais 
La saine vérité du tu sais 
Mais la peur du passé ressurgit 
Sur la façon dont tu agis 
Et sur toi et sur nous 
Sur un ton des plus doux 
Mais néanmoins douloureux 
Pour qui est amoureux 
Aimant purement et simplement 
Un être qui à lui-même se ment 
Niant toutes ces évidences 
Ces preuves comme une offense 
À l’Amour qui ouvre ses portes 
A ces âmes errantes presque morte 
Dont l’énergie de l’espoir 
Se voit dans leur regard 
Au plus profond depuis toujours 
Ce lien inné à l’Amour 
Lien unique de la vie 
Pour certain le lien qui les unit. 
 



 

AGIR POUR DEUX 
 
Que faire pour enfin t’oublier 
Moi qui ne cesserai de t’aimer 
Comment tout reconstruire 
Avec une autre, que je ne veux pas détruire 
T’accordant toujours ta place au plus près de mon cœur 
Je suis avec une autre, prêt à renier mon bonheur 
Juste pour t’écouter, juste pour te parler 
Comme avant, toujours pouvoir échanger 
Et notre quotidien par les mots partager 
Même si la distance ne peut nous rapprocher 
Te guidant tous les jours 
Je le veux mon amour 
Auprès de toi rester 
Vivant juste effacé 
Pour seulement  te sentir 
Et à mon cœur mentir 
Croyant qu’il peut te protéger 
Sans par ton cœur en retour être aimé 



DESTINÉ A ATTENDRE 
 
Tu me nourris de mots, ces maux de poésie 
Exprimant mes pensées et ce que je ne t’ai pas dit 
Que je ressens en moi, en mon âme au plus profond 
Je le couche librement, sans vouloir toucher le fond 
Le moral exalté juste par mon cœur blessé 
Espérant te revoir et ne plus te quitter 
Je te veux près de moi 
L’égo en désarroi 
Blessé tel un taureau 
Ou un bel Apollon 
Dont la fierté fut vexée 
Par un autre préféré 
La solitude désormais je devrai assumer 
Seul sans toi, ma douce bien aimée 
Que je vois juste au loin, désirant s’éloigner 
Vivant clandestinement, cette illusoire liberté  
Je t’attendrai toujours ma tendre dulcinée 
Est-ce la peut-être ma cruelle destinée ? 


